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DIX LOCATAIRES À LA RUE

J*»»

Le SoteM. André Pichelte

Dix locataires de la rue Saint-Louis-de-France, à Lévis, ont rapidement procédé au 
déménagement de leur ménage, hier, l'incendie faisant rage dans leur demeure. Il en tut 
aussi de même rue Giguère, à Vanier. Page A~3

QUATRE QUÉBÉCOIS MILUONNAIRES

GROS LOT 
EN ONTARIO

^ MONTREAL (PC) - Le pro­
priétaire d’un billet acheté en Ontario 
est l’heureux gagnant du gros lot de 
plus de $11 millions du Lotto S-49.

Les six numéros gagnants (9, 34, 38. 
39,43,44) donnaient droit à un gros lot 
de $11,265,338. soit la deuxième plus

LE LOTTO 6/49: 
UN ÉVÉNEMENT

PageA’2

importante cagnotte au Canada après 
le gros lot de près de $14 millions

remporté le 14 janvier 1984 par un 
couple d’Ontario.

Les Québécois ont remporté samedi 
quatre des sept lots de $1,097,690 dans 
la catégone 5 sur 6 (cinq bons nu­
méros en plus du numéro comp­
lémentaire 1).

Lire A-2, GROS LOT

KCONOMIlt
GÉRER
UNE
FERME
La ferme d'Al­

cide Cantin et de 
France Lamonde 
constitue une vé­
ritable PME, gérée 
comme telle d'ail­
leurs par ses pro­
priétaires. Or­
dinateur, comp­
tabilité, Ils ont 
réuni tous les 
moyens tech­
niques pour fa­
ciliter leur tâche 
mais aussi, et sur­
tout, ils font partie 
d'un syndicat de 
gestion qui leur 
permet en tout 
temps de compa­
rer leur per­
formance. Par ce 
moyen, ils savent 
s'ils sont dans la 
bonne direction et 
pourquoi.
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Le SoleH. Yvon MondraiR

METEO
Des chutes de 
neige iégère pour­
raient venir trou- 
hier ia quiétude 
de cette journée 
qui s’annonce des 
pius caimes. Des 
éciaircies sont 
prévues. Pas trop 
froid, seuiement 
moins 10. Demain 
cependanL ce se­
ra de ia neige.

TABUH» SPORT

LE CANADIEN 
EXCELLE MAIS 
LES SABRES 
AUSSI:

1-1

\

JOLIAT EN 
SPECTACLE
Aurèle Joliat, le plus vieux 
joueur (83 ans) de l'histoire 
du Canadien encore vivant, a 
donné dans le vaudeville hier 
soir au Forum de Montréal, 
recevant les derniers ap­
plaudissements d'une car­
rière respectable. Initiative 
réussie que celle de pré­
senter l’équipe de rêve des 
75 ans du Canadien.

SIX ANS PLUS TARD, LE 
“AAA” N’A TOUJOURS PAS 
DE JOUEUR DANS LA LNH
La Ligue collégiale “AAA" n'a toujours aucun de ses membres à avoir 
gradué au sein de la Ligue nationale de hockey, six ans après sa création. 
On se demande s'il ne faut pas passer par les universités américaines pour 
graduer maintenant.
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MONTRÉAL 
QUÉBEC 
À PIED
Dimanche prochain, Gilles 
Rhéaume entamera sa “mar­
che pour l'indépendance". 
Qu'importe la froidure. Il fera 
Montréal-Québec par le Che­
min du Roy, voulant par cette 
action concrète reprendre 
le flambeau de l'in- 
déperjdentisme. En deux se- 
niairws. Il veut sensibiliser ses 
compatriotes à une nouvelle 
affirmation coftective. comme 
celle qui a donrté naissance 
aux projets de la révolution 
tranquille. Sa marche débutera 
le lendemain même du con­
grès spécial du Parti québécois. 
Léonce Gaudreault trace le 
portrait de cet homme décidé

Pagm B-1
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LE 7 .loru
LE CHARME 
DE PLAIDER

i Ml

"V. î
“Je ne sais pas pourquoi, ça 

me charme de plaider" a 
confié Me Roger Thibaudeau, 
le doyen des avocats du Bar­
reau de Québec toujours actif 
malgré ses 72 ans. Louise Le­
mieux a rencontré cet homme 
coloré qui depuis 48 ans plai­
de sans texte écrit. “L'Inspira­
tion est mon meilleur guide. "

Page C-1

ÀCHACUN SA 
FOURRURE

I

Renard norvégien, loup du 
Montana, loutre, chat sauvage 
ou le classique manteau de 
Perse, on retrouve de tout en 
circulant dans les centres 
commerciaux. Au hasard, Syl­
vie Corriveau a repéré ici et là 
des exemples de ce qui se 
porte présentement à Québec. 
Comme d-dessus. Mme Linda 
Olivier, de Charlesbourg. et 
son manteau de raton laveur.

PagaC-3
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Projet Robertson: Hydro-Québec 
tarde à fournir des précisions

^ HydrcnQuébec attend la dernière mi* 
nute avant ck fournir au Bureau des au­
diences publiques sur l’environnement 
(BAPE) les chiffres concernant le projet de 
$150 millions de la centrale hydroélec­
trique du Lac Robertson, sur la CAte-Nord.

par Pierre ASSELIN

En effet, à la séance d’hier, qui aurait 
bien pu être la dernière, la société n'était 
toujours pas en mesure de répondre pré­

cisément, chiffres è l'appui, aux questions 
qui lui étaient posées. Les participants 
s'intéressaient aux études d’Hydro concer­
nant les prévisions de demandes en élec­
tricité et la croissance de la population.

Les statistiques et les précisions de­
mandées par le bureau pour éclairer les 
chiffres contenus dans l’étude d'impact ne 
sont pas venues. L'administrateur de pro­
jet, M. Paul Gremeaux, affirme que ces 
données seront fourmes mardi, lors de la 
dernière séance que tiendra le bureau 
avant de recevou les mémoires. Il s’agit

4

te Soleil. Jeon vaiitére»

Les commissaires n’ont pas encore reçu les réponses précises et chiffrées aux questions 
qui ont été adressées à la société Hydro-Québec.

d'une séance supplémentaire, ajoutée pour 
permettre d'entendre certains dû in­
tervenants qui n’ont pas eu le temps hier de 
poser leurs questions.

Le commissaire Luc Ouimet, qui préside 
les audiences, semblait agacé par ces re­
tards. “Il n'est pas souhaitable. mdiquait-iJ 
avec prudence, qu’Hydro ne soit pas en 
mesure de répond aux questions qui lui 
sont posées par les participants.” Ceux-ci 
devront en effet se baser sur ces indications 
pour remettre leur mémoire au BAPE

Le bureau ne possède aucun moyen pour 
contraindre la société à produire ses chif­
fres, a ajouté .M. Ouimet, sinon d’en tenir 
compte pour les audiences à venir.

Hier, l’ingénieur André Mathieu s’in­
téressait à l’aspect technique du dossier. M. 
Mathieu a expLqué au SOLEIL qu’il se 
sentait seulement concerné par l’en- 
vironnemenL "Je tiens à mon patrimoine 
environnemental et s’il faut le Àtruire, je 
ne veux pas que ce soit fait inutilement Je 
tiens à savoir si les prévisions sont sé­
rieuses avant de permettre qu’on envoie un 
camp de 300 employés pendant deux ans 
dans ce milieu qui n’a jamais connu ça 
avant”

Plus tard, l’avocat Melvin Weigel est 
venu présenter les interrogations de ses 
clients devant le BAPE. Weigel a été en­
gagé par deux écrivains canadiens d’origine 
allemande, Elmar et Brigitte Engel, qui ont 
déjà publié ou édité plusieurs livres sur le 
Canada, la COte-Nord et les pays nor­
diques. L’un de leurs ouvrages sur le canot 
et le kayak au Canada s’est d’ailleurs ven­
du à 100,000 exemplaires dans leur pays 
d’origine, a indiqué l’avocat.

“Il y a un sentiment collectif au Québec 
que cette province deviendrait l’Arabie 
Saoudite de l’électricité, a-t-il déclaré. Et ce 
projet les concerne d’autant plus qu’il se 
déroule pratiquement dans leur cour ar­
rière.” Les Engel possèdent un permis de 
pourvoirie pour les lacs touchû par le 
projet de centrale électrique. L’avocat a 
tenté de savoir si Hydro cherchait d’abord à 
acquérir une expertise dans les “petits” 
projets, en prévision d’exportation, avec la 
centrale du Lac Robertson.

\

Soieif. Jeoft voiitcrti

L’ingénieur André Mathieu est d’abord intéressé à ce qu’on ne 
détmise pas inutilement l’environnement

J

L’administrateur de projet pour Hydro, Paul Gremeaux.
Le Soleil, Jeon voiiiercs
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L’érosion menace dangereusement 
le village de Saint-Coeur-de-Marie

K

^ ALMA — L’érosion menace à 
moyen terme, c’est-à-dire, à l’in­
térieur d’une période de un à 10 ans, 
les bâtiments du village de Saint- 
Coeur-de-Marie les plus rapprochés 
de la rive du lac Saint-Jean.

par Raymond QAGNE’Raymond
envoyé spécial du Soleil

Cette étonnante révélation a été 
apportée par les spécialistes de la 
firme André Marsan et associés 
dans le cours des audiences pu­
bliques qui se déroulent ac­
tuellement au pavillon Camille-La­
voie d’Alma.

La précision a tellement surpris, 
que toute l’assemblée, acteurs 
comme spectateurs, lasse d’une lon­
gue soir^ et d’une laborieuse jour­
née de délibérations, a été emportée 
par un fou rire qui a conduit à une 
mise au point de la présidente des 
débats: “La réaction des gens ne se 
voulait pas un manque de respect à 
l’endroit de la population de Saint- 
Coeur-de-Marie.”

Ce qui a aussi amené un par­
ticipant, M. Marc Archer, président 
du groupement SOS Lac-Saint- 
Jean, à s’écrier: “Preuve que l’é­
rosion est grave au Lac-Saint- 
Jean.”

Le phénomène causé par l’action 
des hautes eaux combiné à la vé­
locité et à la direction des vents 
menace en effet, en bien des en­
droits sur le pourtour du lac. bâ­
timents, équipements publics et. de 
façon quasi générale, les berges et 
les plages.

Audience publique
Ce qui, en apparence, a amené la 

société Alcan à proposer la réa-

-GROS LOT
(Suite de la première page)

Quatre cent quinze propriétaires de 
billets, dont 164 Québû:ois, ont rem­
porté la somme respectable de $5,121 
dans la catégorie 5 sur 6, tandis que les 
Québécois se sont approprié 10,6M des 
26,862 lots de $152 duis la catégorie 4 
sur 6.

Enfin, 660,682 gagnants, dont 
249,157 heureux Québécois, pourront 
se consoler avec un lot de $10.

Même si le Québec a vu s’échapper 
la cagnotte au profit de l’Ontario, il a 
pu s’approprier 259,975 lots d’une va­
leur de plus de $9 millions.

Les ventes totales de cette semaine 
pour le Lotto 6-49 ont atteint 
$51,012,019. Le 14 janvier 1984, les 
ventes avaient atteint plus de $67 mil­
lions.

Cette semaine, les mises des Qué­
bécois ont atteint plus de $19 millions, 
soit 38 pour 100 du total Les Ontanens 
ont misé $16 millions, alors que dans 
les provinces de l’Ouest et des Ma- 
ntimes. les paneurs ont misé res­
pectivement $13 millions et $2 mil­
lions.

La semaine prochaine, le gros lot ne 
se chiffrera plus qu’à $1.5 million

■ V.,.

C'était partout la cohue pour se procurer les billets de Lotto 6 / 49, d’un bout à l'autre du pays.

Lotto6/49: un jeu devenu un 
événement journalistique de 
première importance

4 MONTREAL (PC) — Avec ses 
gros lots astronomiques, le Lotto 6- 
49 est devenu un événement jour­
nalistique de première importance.

par Marie TiSON

En l’espace d’une semaine, et 
dans les joumeax de la région mé­
tropolitaine seulement, les lecteurs 
ont pu se mettre sous la dent pas 
moins d’une quinzaine d’articles sur 
le sujet, dont au moins trois en 
première page.

Les Montréalais ont pu s’informer 
jour après jour du progrès des ven­
tes de la célèbre loterie. Ils ont pu 
lire des reportages sur d’heureux 
gagnants de lots intéressants et ont 
pu prendre connaissance de l'avis 
de psychiatres sur le phénomène 
des lotenes.

Radio et télévision n’ont pas été

LA QUOTIDIENNE
(tirage du samedi 
12 Janvier 1985), 

«•4-4 
2-4-2-0

RESULTATS DU 6/49
(samedi 12 Janvier 1985)

• 9-34-38-39*43*44 
Complémentaire: 1 

Informations: 643-8990

en reste, et les topos se sont suc­
cédé sur les ondes de la région.

Plusieurs kiosques de Loto-Qué­
bec ont été visités par des jour­
nalistes de tout acabit et des équi­
pes de cameramen.

La préposée au kiosque du Comp­
lexe Desjardins, Denise, a expliqué 
qu’elle avait reçu la visite de quatre 
journalistes en trois jours.

"Mes copines ont même paru à la 
télévision, mais moi, je ne travaillais 
pas ce jour-là”, a-t-elle déclaré, 
peut-être un peu désolée

Le directeur des communications 
à Loto-Québec, M. Jean-Pierre Roy, 
a admis que la couverture jour­
nalistique du Lotto 6-49 est “bonne, 
mais moins accentuée que l’an pas­
sé”

Le 14 janvier 1984, la cagnotte, 
qui n avait pas été remportée pen­
dant SIX semaines, avait atteint près 
de $14 millions. Elle avait été fi­
nalement gagnée par un couple 
d’Ontano. après avoir suscité des 
ventes de $67 millions

"Les premières pages succédaient 
aux premières pages, a déclaré M. 
Roy. Je passais des journées en­
tières, de 8h30 à 17h30, à répondre 
aux questions de journalistes au 
téléphone"

Honolulu
Il a raconté que des gens ap 

pelaient de partout. "Il y avait mê­
me un monsieur d'Honolulu qui a 
appelé, à deux ou trois reprises.

pour avoir des nouvelles. Il n’a pas 
rappelé cette année”.

M. Roy a cependant ajouté que 
cette semaine, Loto-Québec a reçu 
au moins 50 appels de journalistes. 
Des appels de Thetford Mines, de 
Québec, de Rimouski. de la Côte- 
Nord, de Windsor, de Toronto, entre 
autres.

Evidemment, concède-t-il cette 
couverture des médias a d’ex­
cellentes répercussions sur les ven­
tes du Lotto 6-49.

"Ca suscite des discussions, af- 
firme-t-il laconiquement, ça amène 
beaucoup de gens à se mettre en 
groupe pour acheter des billets”.

l-oto-Québec a d’ailleurs tenté de 
faciliter le travail des journalistes. 
Ces derniers jours, la société émet­
tait régulièrement la progression 
des ventes du Lotto 6-49, comme s’il 
s’agissait du résultat d’élections.

Au cours des deux dernières fins 
de semaine. Loto-Québec a éga­
lement fait travailler du personnel 
le samedi pour pouvoir répondre à 
toutes demandes d’informations de 
la part des médias.

“L’intérét semble plus élevé au 
Québec”, a commenté M. Roy, 
ajoutant qu’il ne s’agissait toutefois 
que d’une réflexion personnelle. Il a 
expliqué que Loto-Québec était la 
seule société provinciale participant 
au Lotto 6-49 à ouvrir ses bureaux 
le samedi pour répondre aux be­
soins d’une meute de journalistes.

Le Lotto 6-49 est offert à la gran­
deur du pays.

lisation. sur une période de 10 ans, 
d’un projet de stabilisation des ber­
ges du lac Saint-Jean.

Une étude d’impact a été réalisée 
à partir de 1981, déposée en sep­
tembre 1984, et fait actuellement 
l’objet d’une audience publique à la 
demande même du ministre de l’En­
vironnement, M. Adrien Ouellet.

Dans sa première partie vouée à 
l’information du public, une se­
conde réservée à la déposition des 
mémoires aura lieu en février, cette 
audience a débuté le vendredi soir 
11 janvier, et, à l’exception de lundi 
où elle fera relâche, sera continuée 
jusqu’à jeudi et possiblement le 
vendredi 18 janvier.

Le bureau d’audiences publiques 
sur l’environnement a donc chargé 
une commission de quatre membres 
de diriger cette audience. L’or­
ganisme est présidé par Mme Louise 
Roy, viceprésidente du BAPE, et 
comprend les commissaires sui­
vants: MM. Vincent Dumas, Jean- 
Claude Dionne et Jean-Pierre Vil­
leneuve.
Le projet Alcan

La proposition d’Alcan, qui est 
non négociable, selon les dires mê­
mes du vice-président régional de la 
société, M. Gilles Chevalier, comp­
rend essentiellement deux élé­
ments: l’établissement d’un niveau 
maximum de gestion des eaux du 
lac Saint-Jean et un programme de 
stabilisation des rives (perrés, blocs 
de béton, rechargement des plages, 
etc.).

Selon Mme Roy, i) s’agit là du

coeur de la proposition d’Alcan.
La multinationale de l’aluminium 

croit que sa proposition a les qua­
lités voulues pour susciter un 
concensus au sein de la population 
jeannoise.

La compagnie propose donc, do- 
rénavanL que la gestion des eaux 
du Pékouagami repose sur la base 
d’un niveau maximum de 17,5 pieds 
en période de crue et de 16,5 pieds à 
partir du premier juillet de chaque 
année.

En second lieu, l’Alcan s’engage à 
réaliser sur une période de 10 ans 
un programme de stabilisation des 
berges et des plages du lac Saint- 
Jean.

Jean-Louis Lemay, directeur d’é­
nergie électrique à l’Alcan, a déclaré 
à la télévision qu’il en coûtera en­
viron $40 millions pour mener à 
bien ce programme.
Malaise

Mais voilà. Les intentions et les 
objectifs d’Alcan ne semblent pas 
aussi clairs que la compagnie veut 
le laisser croire.

M. Maurice Dumas, du Conseil 
régional de l’environnement, se 
plaint de la difficulté qu’il y a d’a­
nalyser la proposition de l’Alcan.

Mme Louise Roy parle, de son 
côté, d’un malaise que la commis­
sion ressent face à la proposition.

A la fin de la journée d’hier, la 
production d’électricité passait au 
centre du débat.

Les intervenants cherchent à sa 
voir ce que cache exactement la 
proposition d’Alcan
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Tentative de meurtre 
à St-Damase: la mère 
comparaîtra demain

Incendie

A-3

e fCnUM «ian« (|U<I-
nntalne conpanüt demain au 
pftl&is de justice de Montmagny, 
en rapport avec une querelle fa­
miliale survenue vers 15h, ven­
dredi, dans ime résidence du Se 
rang à Saint-Damaae de rislet et 
au cours de laquelle son fils de 19 
ans, Roger Dubé, a été blessé à 
Tabdomen par une décharge de 
fusil de calibre IS.

La cour devra décider si une 
accusation de tentative de meur­
tre sera portée contre la mère du 
jeune homme. Ce dernier est gar­
dé depuis 36 heures è l’unités des 
soins intensifs du Centre hos­
pitalier de l’université Laval, 
mais on ne craint plus pour sa 
vie.

La vktime, qui n’était pas en 
très bon terme avec sa famille, 
avait reçu une ordonnance de la 
cour lui interdisant l’ac- 
cèsaudomlcUe de ses parents. 
L’enquête démontre que le jeune 
homme a tenté vendredi de s’in­
troduire dans la demeure fa­
miliale par la porte avant, qui 
était verrouillée pour ensuite fra­
casser une fenêtre de la cuisine 
faisant fl des avertissements de 
sa mère qui était seule. Cette 
dernière aurait alors tirée une 
décharge de fusil par la fenêtre, 
blessant son fils à l’estomac. La 
mère est présentement détenue à 
la maison Gomin de Québec.

Une résidence du rang 14, è 
Saint-Benjamin. dans Beauce- 
sud, a été complètement détruite 
par les flânâmes dans la nuit de 
vendredi à hier. La Sûreté du 
Québec, détachement de Saint- 
^osper, révèle que l’incendie 
s'est déclaré vers lhl5 hier ma­
tin, pour des raisons qui sont 
encore sous enquête. F^rsonne 
n’a souffert de blessure à la suite 
de ce sinistre.

Suspect
MONTREAL (PC) — Un sus­

pect dans raffaire de Pen- 
lèvement et du meurtre du jeune 
Maurice Viens, quatre ans, de 
MontréaL a été libéré de Pins- 
titution psychiatrique dans la­
quelle il se trouvait, a laissé sa­
voir un policier montréalais ven­
dredi

Selon Pagent, qui a demandé 
de garder l’anonymat, l’homme 
en question, qui n’a jamais fait 
l’objet d’accusations, a été libéré 
avant Noël de l’hApital psy­
chiatrique Louis-R-Lafontaine 
de MontréaL

Le suspect, un chauffeur de 
taxi, a reconnu sa culpabilité 
dans cette affaire lors d’un in­
terrogatoire suivant son ar­
restation le 14 novembre.

Le cemton-dteme. propriété de la compagnie Irving, a été retrouvé hier après-midi au lac 
Saint-Charlea, remoU à moitié.

Jean-LucGirard a dù passer deux longues 
heures avec ses “bourreaux", tantôt le ré- 
volver braqué sur la joue, tantôt la tête re­
couverte d'une cagoule.

Vol d'essence sur le boul. Champlain

Chauffeur séquestré et 
camion-citerne détourné

^ Vol rocambolesque vers 22h45 
vendredi soir sur le boulevard 
Champlain, à Sillery, alors que le 
chauffeur d’un camion-dteme de la

par Isabelle JINCHEREAU
compagnie Irving, transportant 
50,000 litres d’essence, a été sé­
questré puis le camion délesté de 
son chargement par trois individus

masqués, qui se sont ensuite enfuis 
avec le mastodonte.

Les voleurs, "de véritables gen­
tleman”, ont baladé la victime ici et 
là dans la région en voiture durant 
deux bonnes heures pendant qu’un 
complice transvidait la marchandise 
du camion et se sont assurés, en la 
laissant sur un coin de rue de Gif- 
fard, qu'elle avait assez d'argent

ef:.#- 4

La dizaine de locataires de l'immeuble centenaire ont eu à peine 
généreux étaient là.

Le Soleil- Andre Picnefte

le temps de sauver quelques meubles. Heureusement que des voisins

L’incendie d’un édifice 
Lévis fait dix sans-abri

.A
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Les locataires de la maison de la rue Giguére. à Vanter, pourront 
bientôt rentrer chez eux. C'est surtout le second palier qui a été abîmé 
par l'effondrement d'une partie du toit

^ Un édifice centenaire ravagé, 
dix locataires non assurés jetés dans 
la rue, une centaine de milliers de 
dollars de dommages.

par Isabelle JINCHEREA U

Tel est le bilan de l’incendie qui a 
dévasté vers 14h40 hier une maison 
de bois de deux étages, abritant six 
logements et situé au 9 Saint-Louis 
de-France à Lévis. Une dizaine de 
pobciers-pompicrs ont combattu 
jusqu’à ■’th l’élément destructeur, 
qui. à première vue, semble avoir 
pris naissance dans un hangar du 
second palier qui contenait une ré­
serve d’huile.

Le bâtiment, qui hébergeait au­
trefois la boulangerie Gosselin, est 
la propriété de M. Paul Bégin et 
avait été converti en logements il y 
a plusieurs années. Le sinistre n’a 
pas fait de bles.sés mais a rudement 
secoué les locataires de l’immeuble, 
qui, en raison de leurs maigres re­
venus, tributaires de l’aide sociale, 
estimaient qu’ils n'avaient pa.s les 
moyens de s’assurer

C’est ainsi que Jean-Marc Na­
deau. aidé de quelques voisins a pu 
.sauver quelques meubles. Eparpillés 
dans la rue Saint-Louis le maigre 
mobilier n’attendait plus hier que 
les bras de bénévoles pour être 
chargé dans une camionnette et 
entreposé dans un hangar, en at­
tendant des jours meilleurs

Sortie en trombe de l'ap­
partement enfumé qu'elle habitait 
avec sa mère Laurette. Renée Ou- 
zilleau. âgée de 11 ans. a eu peur de 
ne jamais revoir sa maman. Leur 
téléphone est tombé subitement en 
panne hier après-midi; les cra­
quements de la maison les ont aler­
tées Les pompiers ont même dù 
déménager une personne âgée, han

dedicapée, dans leurs bras avant 
s’attaquer au toit enflammé.

Installée depuis 10 ans dans l’im- 
meuble, Mme Jeannine Montminy a 
triut juste eu le temps de sortir sa 
télévision du 5A, avant que le feu ne 
mine son loyer. .Son voisin, Robert 
Bélanger. dLstnbue du café maison, 
avec un petit mot d’encouragement 
t)our ces visages attnstés.

Tout comme Bruno et Gino Jean, 
affairés à transporter les biens des 
victimes dans le camion prêté par le 
citoyen Bernard Landry, pro 
priétaire de l’immeuble d à cftté, M 
Bélanger a choisi de ne pas de­
meurer le nez nvé à sa fenêtre 
Georges-Henri Carrier, lui, guide les 
journalistes à travers ce fouillis. La 
foule, compacte, massée le long de 
la rue. observe silencieusement les 
pompiers, débordés. Bref, une triste 
journée dans l’histoire des Lé- 
visiens.

Incendie à Vanler

Vers 17hl5 hier, les policiers 
pompiers de Vanier répondaient à 
une alerte générale dans une ré 
sidence de deux étages sise au 272 
rue Giguère. Ils ont combattu du 
rant deux heures les flammes qui 
faisaient rage dans le toit de lé 
difice de quatre logements

Les sapeurs ont éprouvé quelques 
difficulté à combattre l’mcendie. 
qui semblait à première vue mo 
deste puisque en défonçant le pla­
fond du second palle^ ils se sont 
heurtés à une paroi de bois. Per­
sonne n'a été blessé mais les lo­
cataires ont dû déménager en vi­
tesse certains de leurs effets per 
sonnels. craignant que leur logis ne 
soit dévasté. Les pertes se chiffrent 
à $2ft.n00 Une défectuosité élec 
fnque semble à l’ongine du feu

pour prendre un taxi. Us lui ont 
même offert un breuvage et se sont 
montrés désintéressés par les quel­
que $600 contenus dans son por­
tefeuille.

Le camion de 18 mètres de long a 
été retrouvé intact, à moitié vide, 
vers 14h, hier, par les agents de la 
.Sûreté du Québec-Métro, dans une 
carrière du chemin de la Colline, au 
lac Saint-Charles. Les malfaiteurs, 
ont réussi, non sans mai. à si­
phonner environ 15,000 litres d’es­
sence .sans-plomb, de super sans 
plomb et de régulière. La mar 
chandise est évaluée à près de 
$10,000.

En début de soirée, vendredi, un 
vol similaire avait failli réussir, alors 
que des voleurs interceptaient le 
conducteur d’un camion-citerne de 
la compagnie Shell à l’angle du 
boulevard Champlain et de la côte 
du Verger, à Sillery. Après avoir 
conduit la victime sur un terrain du 
boulevard Hamel, ils ont constaté 
que le véhicule était vide et s’en 
sont allés, penauds

Scértario
Jean-Luc Girard, âgé de 41 ans, à 

l’emploi d’Irvmg depuis 17 ans. quit­
tait vers 10h40 le quai de la compa­
gnie. sis au 27.50 Chemin des Fou­
lons au volant d’un camion chargé 
lorsqu’il a remarqué une voiture qui 
iui barrait la route. Un homme lui a 
alors fait signe. Croyant qu’il dé­
sirait un renseignement, il a alors 
baissé sa vitre. L’individu à demi- 
ma-squé, installé sur le parchepied. 
lui a alors braqué un revolver sur la 
joue.

“J’embarque avec toi”, lui a alors 
dit le malfaiteur. Suivi par l’auto, 
transportant vrai.semblablcment par 
deux autres complices, un homme 
et une femme, le camion a roulé sur 
le boulevard Charest. Henri IV et de 
la Capitale avant de s’arrêter sur le 
terrain de Place Lebourgneuf. Iro­
nie du sort, le conducteur pris au 
piège a croisé deux voitures d’auto- 
patrouillc avant de descendre du 
véhicule

’’.Ses bourreaux” lui ont ensuite 
mis une cagoule sur la tête, en 
l’installant dans la voiture et l'ont 
averti qu’une autre personne pre­

nait le volant de son mastodonte 
pour "aller vider le voyage”. "Fais 
ce qu’on te dit; on te fera pas de 
troubles”, lui ont-ils lancé. Durant 
ladite opération, les intrus n’ont pas 
manqué de consulter la victime, 
éprouvant quelques difficultés à 
manier les valves de la citerne. Tout 
au long de l’opération de ré­
cupération. le chauffeur se faisait 
trimballer en auto, par tranche de 
20 minutes. M. Girard, un gaillard 
de SIX pied-s cinq pouces, ne possède 
aucun indice sur les lieux de sa 
promenade puisqu’il ne voyait rien,

"Quand ils ont terminé leur tra­
vail, ils m’ont dit; "OK mon grand, 
c’est fini”. Ils m’ont piqué mes ci­
garettes mais ont précisé qu’ils n’en 
voulaient pas à mon argent puisque 
je le gagnais durement. Ils m’ont 
laissé à un poste de taxis en me 
démasquant et. à Giffard, en m’or­
donnant de débarquer sans me re­
tourner. J’ai dit merci au bon Dieu 
et j’ai appelé la police, raconte-t-il.

M Girard n’a guère aimé son 
aventure, qui devait originalement 
se terminer sur le boulevard du 
Jardin à Orsainville. “J’ai eu peur, 
surtout lorsqu’ils m’ont montré les 
balles du revolver. J’avais la gorge 
sèche. Je n’ai pas dormi de la nuit 
Mes compagnons croyaient que je 
blaguais lorsque je les ai avertis.”

Dommage que la radio-amateur 
de M. Girard ait été en panne, à la 
suite du bns de l’antenne située sur 
la tour .Saint-Laurent à Québec. "Je 
pourrai m’en servir à la prochaine 
fois, en cas de doute, pour alerter 
mes collègues. En attendant le dé­
nouement de cette étonnante his­
toire, le conducteur compte re­
prendre son boulot dès demain ma­
tin. L’enquête a été confiée aux 
sergents Jos Gaboury et Claude 
Beaulieu, de la police de Sillery.

Si ce genre de vol apparaît inusité 
dans la région de Québec, il semble 
qu’il ait déjà fait son apparition 
dans la région de Montréal Chose 
certaine, la pièce à conviction dé­
robée vendredi passera bientôt à 
l’histoire puisqu’elle a déjà fait la 
une des médias lors de la hausse du 
prix de l’essence et d’un accident de 
la route à Saint-Jean-Port-Joli.

sur toute la 
marchandise 
de saison
sur tous les 
habits de 
neige

S.’C

VENTE SUR LE TROTTOIR
aux Galeries de la Capitale seulement 
Super-spéciaux du 17 au 19 janvier
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Quelque 280 pereonnes perticipent au premier forum régional aur la politique familiale qui ae déroule au cégep F.-X.-Gameau

Consultation sur la politique famille

Peu d’hommes pour aborder 
la transformation des rôles

♦ La famille est encore très Largement une 
préoccupation des femmes et les hommes ne 
semblent pas intéressés à ce que les choses 
changent .

par Damien GAGNON
Il s'est en effet trouvé très peu de re­

présentants du sexe masculin pour discuter de la 
transformation des rôles familiaux et sociaux 
entre les hommes et les femmes au premier des 
13 forums régionaux de consultation sur la po­
litique familiale qui s’est ouvert hier au cégep F.- 
X.-Gmeau à Québec et qui prendra fin au­
jourd’hui.

Pourtant, le livre vert sur la politique familiale 
déposé le 23 octobre par le gouvernement fait de 
l’établissement de nouveaux rapports familiaux 
et sociaux entre les hommes et les femmes un 
enjeu majeur de la mise en place d’une politiouc 
familiale.

Des quelque 280 participants à ce premier 
forum, 70 pour 100 sont des femmes. Hier, le 
travail s’est effectué en ateliers. Les hommes ont 
boudés les ateliers portant sur la transformation 
des rôles sociaux et familiaux entre les hommes 
et les femmes et sur la violence familiale et 
conjugale.

Dans les trois ateliers portant sur ces sujets, on 
comptait 66 participants dont une dizaine d’hom­
mes seulement et pour certains d’entre eux, il ne 
s’agissait pas d’un choix personnel. C’est le cas, 
par exemple d’un policier de la ville de Québec 
qui a été délégué par son association pro­
fessionnelle.

Par ailleurs, les hommes étaient plus nombreux 
dans les ateliers où il a été question de la 
définition de la politique familiale et de l’ad­
ministration de cette politique. Daps l’un de ces 
ateliers, les hommes l’emportaient sur les fem­
mes, 11 contre 7.

./■i.
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Mme Christiane Bérubé-Gagné, M. Maurice Gilbert-Champagne et Mme Nicole Bolly, 
responsable de la consultation aur la politique familiale.
la Fédération des femmes estime qu’il ne faut pas 
être trop négatif. A son avis, si un tel forum 
s’était tenu il y a cinq ou 10 ans. les participants 
auraient été à 98 pour 100 des femmes. Il y a donc 
progrès. Quant aux jeunes, elle explique leur 
absence, bien qu’il y en a un certain nombre, au 
fait que ces derniers ne se sentent pas concernés, 
lis ont l’impression que ces discussions ne les 
concernent pas.

Présidente du Conseil du statu de la femme, 
Mme Francine Mackenzie trouve très in-

Absence des jeunes

Une autre absence fort remarquée est celle des 
jeunes. La très grande majorité des participants 
ont quarante ans et plus. On compte davantage 
de représentants du troisième âge que de la 
jeunesse. Il n’a donc pas été question dans les 
ateliers des difficultés financières ou autres 
qu’entraîne la naissance d’un premier ou d’un 
deuxième enfants comme il fut aussi très peu 
question des problèmes d’habitation.

Mme Aline Pelletier de Sainte-Foy, membre de

est le reflet de la société. Les jeunes, dit-il, sont 
très peu associés à l’élaboration des politiques, 
qu’il s’agisse de l’éducation, de la famille ou 
encore du travail

Aujourd’hui, les participants se retrouveront 
en plénière. Ils se prononceront sur les pro­
positions faites par les différents ateliers. Si l’on 
en juge par les discussions d'hier, il ne faut pas 
s’attendre à de grandes innovations. La plupart 
des propositions sont déjà connues, étant donné 
qu’il est question d’une politique familiale au•X. 1 V'f. ------- 11 cai ijucsiiun aune poiiuque

quiétante la faible participation des hommes bien Québec depuis déjà plusieurs années
nirAiiA oHmûf triixK __________ ti _ • . . ^qu’elle admet qu’il y a procès. Elle est encore 
plus inquiète de la faible participation des jeunes.

A son avis, une politique familiale ne doit pas 
intervenir dans le vécu culturel des familles et 
elle craint que les propositions aillent surtout 
dans ce sens. L’Etat, dit-elle ne doit pas dire aux 
familles comment vivre. “Une politique de la 
famille doit porter sur les aspecu économiques et 
sur la fiscalité.

Président du comité de consultation, M. Mau­
rice Gilbert-Champagne ne se dit pas étonné 
outre mesure de la participation au forum. Elle

Il existe dans la province des dizaines d’or­
ganismes préoccupés du sort des familles mais 
dont les intérêts sont parfois très différents.

Ainsi, si les organismes acceptent gé­
néralement les différents types de familles que 
compte la société, la majorité prônent le main­
tien de la famille traditionnelle (biparentale). Il 
est à prévoir que les propositions qui seront faites 
au cours de ces forums vont dans le sens de 
prévenir les séparations et les divorces, tout en 
réclamant un meilleur support pour les familles 
monoparentales.
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Le Canadien 
a le plus haut 
niveau de vie 
après l’Américain
f TORONTO (PC) -> Lm Ca- 

aamens ont le niveau de vie le 
phia élevé au monde, après celui 
des Amérkalna, selon une étude 
réalisée par rOrganisatioa de 
coopération et de ikveloppement 
économique ((KDE), à Paris.

Cette analyse du pouvoir d’a­
chat des consommateurs de 18 
pays occidentaux démontre ainsi 
que depuis 1980, le Canada et les 
Etats-Unis devancent le Japon et 
les pays d’Europe de l’Ouest

Afin de déterminer les niveaux 
de vie des pays étudiés, l’or- 
^nisme a divisé le produit na­
tional brut per capita de chacun 
par un indice composé du taux 
d’inflation du pays et de la valeur 
de sa monnaie face à la devise 
américaine.

L’étude révèle que le niveau de 
vie des Canadiens était en 1980 
pratiquement le même que celui 
des Américains, mais a diminué 
quelque peu en raison de la fai­

blesse du dollar. Le niveau de vie 
des autres pays a également bais­
sé comparativement à celui des 
Etats-Unis.

M. Michael Ward, un consul­
tant qui a participé à l’étude, a 
déclané au quotidien torontois 
The Globe and Mail que les ni­
veaux de vie du Canada et de» 
Etats-Unis “étaient presque 
égaux en 1980”, suivant les in­
dices d’inflation et de taux de. 
change de l’CKDE.

“Si on place maintenant les 
Etats-Unis au niveau de 100, le 
Canada est à 95, la Norvège i 89 
et le Japon à 75.”

Selon M. Ward, le Canada est 
demeuré en deuxième position en 
raison de la force de sa monnaie 
face aux devises européennes, de 
même que grâce aux effets per­
sistants d’importants in­
vestissements en Alberta et en 
Saskatchewan, entre 1979 et 
1981.

Taux d’imposition 
les plus fortunés 
doivent faire leur 
part (McDermott)
f OTTAWA (PC) - Les tra- 

vaiîeleurs canadiens ont fait suf* 
flsamnient de sacriflees en raison 
de la mauvaise situation éco­
nomique et il est temps pour les 
gens plus fortunés de faire leur 
part, estime le président du 
Congrès du travail du Canada 
(CTC), M. Dennis McDermott

Lors d’une entrevue diffusée 
hier par Standard Broadcast 
News, le chef de ce syndicat de 
deux millions de membres a dé­
ploré le fait que nos travailleurs 
ont le fusil sur la tempe depuis 
près de quatre ans”.

“Ils ont dû faire des conces­
sions. Ils s’y sont opposés. Ils ont 
dû subir la loi du 5 et 6 pour 100 
(sur la limite des salaires), mais 
j’ai remarqué lors de notre cong­
rès à Montréal l’an dernier, un 
changement dans les mentalités 
qui voulait dire: Assez c’est as­
sez,

“Pourquoi ne pourrions-nous 
pas revenir à l’offensive? D’au­
tres personnes doivent se sa­
crifier. Laissons les médecins, les 
avocats et les magnats de la fi­
nance faire des sacrifices”, a-t-il 
déclaré.

M. McDermott a demandé au 
premier ministre Brian Mulroney 
de mettre sur pied, comme il l’a 
promis en campagne électorale, 
un impôt minimal pour les per­
sonnes riches, mais il dit s’op­
poser à la proposition des conser­
vateurs de leur retirer les pen­
sions de vieillesse et les al­
locations familiales.

“Il est incroyable de voir des 
gens et des compagnies riches 
qui n’ont pas payé d’impôt depuis 
des années, a-t-il ajouté. Il y a 
quelque chose qui fait défaut 
dans un tel système. Mais je 
m’inquiète lorsqu’il est question 
de jouer avec l’universalité.”

Le gouvernement conser­
vateur a dit qu’il entend main­
tenir, pour toutes les personnes y 
ayant droit, les programmes so­
ciaux comme les pensions de 
vieillesse et les allocations fa­
miliales.

L’an dernier, il a cependant 
indiqué qu’il était disposé à se 
servir du mécanisme de l’impôt 
pour utiliser, en tout ou en par­
tie, l’argent des contribuables ri­
ches.

SEPT-ILES,
l-J, TEMPÉRATURES

Québec, RIvIère-du- I 
Loup, La Malbaie: nua­
geux avec éclaircies et 
possibilité de quelques 
chutes de neige Max - 
10 à-12 Demain neige 

Eatrie, Beauce; nua­
geux avec éclaircies et 
possibilité de quelques 
Chutes de r>eige Max. -7 
à -9 Demain neige 

Lac-Saint-Jean, Sa­
guenay, Maurteie, ré­
serve des Laurentides: 
nuageux avec éclaircies 
et quelques flocons de 
neige Max: -10 à -12 
Demain faible neige pas­
sagère

Rimousfci, Matapédia, 
Sainte-Anne-des-MonU, 
parc de la Qaapésie;
nuageux avec éclaircies

SOLEIL

Max -10 à -12 Demain 
faible neige passagère

Gaspé, parc Foritlon:
ensoleillé avec passages 
nuageux Max:-10 à-12 
Demain quelques chutes 
de neige

Baie-Comeau, Sept-
Iles: ensoleillé avec fré­
quents passages nua­
geux Max -12 à -14 
Demain ennuagement

Basse-Côte-Nord, 
Anticosti, secteur de 
Natashquan et à l’ouest: 
nébulosité croissante sui­
vie de quelques chutes de 
neige Vents devenant 
modérés causant de la 
poudrerie par endroits 
Max près de -12 De­
main ciel variable

Outaouals, Montréal, 
Trois-Rivières, Orum- 
mondville: nuageux avec 
des belles éclaircies Pos­
sibilité de quelques flo­
cons de neige Max -8 à 
-10 Demain neige

Réservoirs Cabonga 
et (3ouin, Laurentides;
plutôt nuageux avec chu­
tes de neige dispersées 
Max : -10 à -12 Demain, 
neige

Abitibi, Té-
miscamingue, Pontiac. 
Gatineau, La Lièvre; plu­
tôt nuageux avec quel­
ques chutes de neige 
Faible neige passagère 
débutant en fin de jour­
née Max -10 à -12 De­
main nege

MARÉES

CHICOUTIMI

BAIE-COMEAU

MATANE

'"•RIMOUSKI -10

-10

GASPE
-10

r’iRIVIERE-
DU-LOUP

TROIS-RIVIERES
-8

MONT-
MAGNV/

i'\1^''momreal

-7
THETfORO MINES,

JACKSONVILLE V

,0RLAND0\

L* tampa

SHERBROOKE ,19

TORONTO (PC) — 
Voici les températures ob­
servées hier dans les 
principales villes d'A­
mérique du Nord.

Min. Mai.
Charlottetown -19 -12
Halifax.............. -11 -7
Montréal.......... -19 -12
Québec........... -17 -n
St-Jean, T.-N. ...-10 -3
Sydney..............-13 -8
Toronto............... -9 -5
Vancouver.......... -6 3
Victoria................-4 5
Windsor...............-9 -4
Winnipeg......... -t9 -14
Atlanta................. -t 6
Boston............... -tO -4
Chicago.............. -9 -6
Detroit.... ........... -9 -4
Houston................4 7
Los Angeles...... 8 19
Miami................... 11 26
New York............ -6 -4
Oklahoma -8 -6
Orlando...............10 26
Tampa .............. 12 26
Washington..........-4 -i

DIMANCHE 
Lever Coucher 
07h27 I6h2l

LUNDI
Lever C ouchtr 
07h26 ISh22

I mxjvellè lune 
20 jan.

premier quartier 
28 ian.

Les hauteurs des marées sont indiquées en metres 
----------------------------AUJOURD’HUI...............

PRÉVISIONS MÉTÉOROLOGIQUES

Sept-iles Rimouski Quebec Grondines
'onhis B 0.tfÔoh40P 07'ntîhinB 03 OOhSS H. 31

06h20 H 23 WheS H. 34 llhlS H. 4 6 09h30 R 1.3
I2h25 B 0.6 12h50 R 11 18h30 R 0.4) I3h30 R 3.-
18h.30 H 24 IShO-S R 37 23h35 R 4.5 21h50 R 13

MA •» .-Wl N “S

•DEMAIN'
Sept-lles Rimouski Quebec Grondines

pleine lune 
Sfév.

dernier quirtier 
12fév.

OOh.Sâ B 0 4 
07h20 H 2 4 

.1.3h35B. 0 7 
19h3.5 H 2 1

0l)i35 R 
07h50 H. 
I4h00 R 
20hl0 H

06h5S B 
12hl0 H 

I19h35 R

04 OlhSO R 3 4
4 6|I0hlSR 12
05 I 14h2S H 3 4 

'22855 R 1.2

ROUTES

Selon le relevé du mi­
nistère des Transports 
le 12 janvier à 2()h30. 
toutes les routes de la 
région de Québec 
étaient dégagées et la 
visibilité était bonne 
Pour plus de ren­
seignements. veuillez 
composer le numéro 
643-6830



QuétMc, t* SoMI, dimanche 13 |anvier 19tS A-6

Les 110 patinoires 
de ia région 
coûtent $ 1 miiiion

4 L’aménagement et rentretien 
des patinoires extérieures coûtent 
plus de $1 million annuellement 
pour rensemble des citoyens des 
quatre plus importantes mu­
nicipalités de la répon de Québec.

K
par Guy DUBÊ

Une compilation, effectuée par 
LE SOLEIL auprès des services des 
loisirs des villes de Québec, Sainte- 
Foy, Charlesbourg et Beauport, in­
dique la présence de 63 patinoires 
extérieures et de 47 surfaces gla­
cées. soit un total de 110 pour l'en­
semble de ces quatre municipalités.

Il en coûte une moyenne de $2 
par habitant par année pour jouir 
de la présence d'une patinoire ou 
d'une surface glacée i^ns les dif­
férents secteurs de ces mu­
nicipalités. Le jeu en vaut-il le coût?

Les porte-parole des services des 
loisirs estiment que oui. Même si 
ces patinoires sont fermées 40 pour 
100 du temps pendant les trois mois 
d'opération (plus d'un mois sur 
trois), c’est un service très en de­
mande, estime Serge Faquin, du 
service des loisirs de Charlesbourg.

A Charlesbourg par exemple, qui 
compte 12 patinoires de quartier, 
deux anneaux de glace et une piste 
glacée de 400 mètres, il a fallu 
rationaliser; il y a quatre ans, on 
notait l’existence de 23 patinoires 
comme telles dans cette mu­
nicipalité de banlieue. Quand on 
sait qu’un “set de bandes" coûte 
$8,000 uniquement pour la cons­
truction, il faut couper quelque part 
mais en même temps satisfaire la 
population, raconte M. Faquin.

La ville de Québec compte 27 
patinoires extérieures et sept sur­
faces glacées, sans tenir compte de 
la Saint-Charles dont le budget d’o­
pération est d’environ $80,000 par 
année. Les 34 autres patinoires coû­
tent environ $330,000 aux cont-

Plusieurs s’accordent à dire que 
les patinoires naturelles comme 
la Saint-Charles ont redonné le 
goût du patinage en famille.

ribuables, pour un total annuel de 
$410,000. De 75,000 à 100,000 per­
sonnes, ta plup^ des jeunes, uti­
lisent les patinoires de quartier cha­
que année; quant à la patinoire 
naturelle de la rivière Saint-Cahrles, 
selon son temps d’ouverture, elle 
accueille de 110,000 (l’an dernier) à 
400,000 (1977-1978) personnes cha­
que hiver.

A Sainte-Foy, il existe 15 pa­
tinoires extérieures et autant de
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A Québec, de 75,000 à 
chaque année
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surfaces glacées, en plus de l’an­
neau de glace, dont le budget d’o­
pération n’est pas intégré à celui des 
patinoires. Selon Jean-Denis Dion­
ne, il en coûte un total de $175,000 
par hiver, pour une pénode d'ou­
verture moyenne de 75 jours et un 
achalandage de 250,000 personnes 
environ.

A Beauport, le budget alloué en 
19^ pour les neuf patinoires et les 
13 surfaces glacées était de $61,000. 
La plupart d’entre elles sont ex­
ploitées pv des organismes à but 
non lucratif, explique Jean-Guy Fa- 
gé. Mais le budget ne couvre pas 
tout. De sorte que la construction, 
l’entretien, les réparations et tout ce 
qui entoure l’opération des 22 pa­
tinoires peuvent bien faire grimper 
le budget total à environ $120,(i00, 
comme c'est le cas par exemple à 
Charlesbourg, qui compte une po­
pulation semblable.

Dans ces deux dernières mu­
nicipalités, où l’on s’entend pour 
dire que c’est un service en de­
mande, on ne dispose pas de taux de 
fréquentation bien précis. î.'u- 
tilisâtion de chacune ^ patinoires 
varie de 30 à 150 personnes par jour, 
selon la température, selon la pro­
grammation et selon les jours de la 
semaine.

Plusieurs s’accordent cependant à 
affirmer que c’est ia patinoire na­
turelle de la rivière Saint-Charles 
qui a ravivé le goût du patinage 
familial et du plein air hivernal, 
dans la région de Québec.

Comme le fait remarquer Gaston 
Drolet, de la division des équi­
pements récréatifs à la ville de Qué­
bec, la Saint-Charles fétee son 10e 
anniversaire, cette année; les pa­
tineurs peuvent l’utiliser en partie 
depuis ia présente fin de semaine, 
soit entre les ponts Drouin et Dor­
chester. Dans une semaine, elle de­
vrait être ouverte sur trois ki­
lomètres.
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Grands et petits patins s’en sont donnés à coeur joie hier après-midi, sut la patinoire récemment 
aménagée sous la ten^ verte et blanche, rue Saint-André, dans le Vieux-Port.

Du patinage sous la ; 
tente au Vieux-Port

^ Depuis cinq jours, on peut 
paoner sur la glace... et sous la 
tente, au Vieux-Port de Québec. 
Une couple d’heures à chaque jour 
de I9h à 21h chaque soir de la 
semaine; et de 14h à 17h le samedi 
et le dimanche après-midi

100,000 personnes, la plupart des jeunes, utilisent les patinoires de quartier

par Andrée POY

Pour l’instant, ce n’est pas le 
grand luxe sous la tente verte et 
blanche, vestige d'un été 1984 “mer 
et monde”, en bordure de la rue 
Saint-André. “C’est un projet-pi­
lote”, avertissent Steve Doire, 21 
ans, et Marc Emond, 17 ans, deux 
étudiants du quartier parmi les qua­
tre jeunes gens embauchés par la 
Société du Vieux-Port pour en­
tretenir et surveiller le rond de gla­
ce.

“Si ça marche un peu. on songe à 
allonger l’horaire pour la période du 
Carnaval”, ajoute Steve. Heureux 
de voir une quarantaine d’adultes et 
de “p’tits mousses” vu^volter sur la 
patinoire, à peine 20 minutes après 
son ouverture, hier après-midi. Ste­
ve rappelle, honnête, qu’il n’y a eu 
que deux patineurs pour la soirée 
d’inau^ration, mardi dernier.

“Mais 29 le lendemain, puis en­
viron 35 le jeudi... Les gens n’étaient 
pas assez au courant”, suppose-t-iL

L’accès au rond de glace (qui a la 
superficie d’une patinoire mu­
nicipale extérieure) est gratuit, de 
même que le stationnement entre la 
tente et l’édifice Gauvreau-Beaudry. 
Les amateurs de patinage disposent 
actuellement de quelques bancs et 
de casiers à rangement pour échan­
ger bottes contre patins.

Très bientôt, promettent les res­
ponsables de la patinoire, il y aura 
des lumières infra-rouges installées 
au-dessus de ces bancs, pour ré­
chauffer les utilisateurs. Et 3,200 
lumières (!) pour suppléer au faible 
éclairage actuel Les 880 watts du 
système de son suffisent am­
plement, pour l’heure, à ac­
compagner musicalement les évo­
lutions des patineurs. Mais le rock a 
remplacé les valses d’il y a 20 ans.

Deux agents de sécurité veillent 
au grain — et aux accidents — en 
plus des deux jeunes gens employés 
par le Vieux-Port. Les toilettes sont 
cependant à une distance qui ac­
commodera mal les “brusques en­
vies”, soit dans l’édifice Gauvreau- 
Beaudry presque à l’intersection de 
la rue Dalhousie.

Toute expérimentale qu’elle soit 
pour l’instant, la patinoire sous la 
tente du Vieux-Port réjouit la po­
pulation du quartier qui, entre la

Eatinoire du Château Frontenac et 
t rivière Saint-Charles tardivement
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Le Petif-déjeuner prévu 
pour te 15 janvier à 
l'Auberge des Gouver­
neurs. 690. St-Cynlle 
est. a Québec, est an­
nulé ctimt
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J'ai trouvé 
l’appartement 
de mes 
rêves...
Parce que...
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SWean-Eudes? Bien sûr!
♦ Établissement déclaré d'intérêt public • Externat pour garçons et filles 

• Cours secondaire général complet 1 à 5* secondaire
• Suivi pédagogique et disciplinaire personnalisé
• Aide financière • Transport avec la C.T.C.U.Q.

— arrêt à l'entrée de l'école
• Activités sportives et socio-culturelles 

au Patro Roc-Amadour

Examens d'admission I” secondaire 
• 8 décembre 1984 

• 19 janvier 1985

Si vous désirez des 
renseignements additionnels 

composez; 529-4565
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Les amateurs de patinage de tout acabit ont retrouvé avec plaisir les 
courses folles sur la glace de la rivière Saint-Charles, dont un 
segment du parcours de 1,5 km vient d'être ouvert par les employés 
de la ville de Québec.
aménagée, retrouve ainsi un coin 
où se dégourdir les lames!

Il n’en fallait pas plus pour en­
tendre reparler de la “patinoire du 
CN”, disparue il y a une vingtaine 
d’années lorsque le Canadien Na­
tional décida de reprendre pos­
session de son terrain, en face de la 
traverse, pour y construire les bâ­
timents et le parking actuels. Les 
gens du quartier Petit-Champlain se

souviennent encore du parc qui, 
doté d’une piscine l’été, d’un rond 
de glace l’hiver, servait de rendez- 
vous à toute la marmaille des alen­
tours.

Et c’est le coeur serré qu’on avait 
vu emporter vers le cap Blanc (pa-, 
roisse Notre-Dame-de-la-Garde),'le; 
chalet des baigneurs et des pa­
tineurs utilisé depuis par les loisirst 
de NDG, ■ :

Cours de
personnalité

et

d’orientation
positive

Pour faire face à la vie de tous les jours et on sortir gagnant, je dois 
d'abord en prendre l'habitude"
Pour ceux qui croient en eux et en leurs possibilités d amélioration mais 
que certaines ' bébifes'' empêchent d'agir et d'ètrc a 100%, ce cours 
d'une durée de dix (10) semaines a raison d un soir par semaine peut 
vous aider a

per-1- Mieux exploiter ma 
•onne et mes qualités.

2- Me débarrasser de toutes 
sortes de peurs (peur du 
ridicule, peur de ce que 
les gens vont dire ou pen­
ser, etc.),

3- Augmenter ma confiance 
en mol.

4- Mieux me connaftre.
5- Apprendre à me détendre 

pour combattre le stress et 
être plus efficace.

g- Faire croître le maîtrise de 
eol et de ses émotions.

7- Voir comment développer 
le potentiel qui dort en 
chacun de nous

8- Faire l’analyse de son 
comportement et réaction.

9- Comprendre ce qu’est 
l’autosuggestion et le pou­
voir de la pensée positive.

10- Augmenter le sens de ia 
motivation, apprendre à 
agir au lieu de dire: 
“J’eureis ben dû."

11- Prendre l'attitude positive 
et celle d’agir avec enthou­
siasme.

Prochain* soiré* d'information «t inscription, le lundi 14 
janvier, à 19h30, à ia salle des loisirs Saint-Rodrigue, si­
tuée voisin de l'élis*, au 4760, Ire Avenu*, Charlesbourg.

Tout ça ef autres dans un seul iheme ' Décidef d être' Rappelez-vous la 
pensee de Shavespearo Tq be or not to be être ou ne pas être. Eh 
bien moi j'ai décidé d Etre et Vous’’
GERMAIN MORIN, animateur 626>5814

N B.: Dirigeants d’eritreprtet, service de conférences sur le thèfhe 
"Motivation du pereonrtal” A l'Intention d* vos employés

tSA
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Europe
Le froid 
fait 200 
victimes
* P.^RIS (AP) — 

Le bUan officieux de U 
vague de froid qui sé< 
vit en Europe t’élevait 
hier à quelque 200 
morts i la suite de col­
lisions en chaîne sur 
les routes italiennes et 
allemandes.

Au moins 35 per­
sonnes ont été tuées et 
26 blessées dans cinq 
avalanches qui se sont 
produites en Albanie, 
enterrant routes et vil­
lages sous trois mètres 
de neige. Des militaires 
ont été envoyés sur 
place pour participer 
aux secours.

En Italie, des col­
lisions sur les routes 
verglacées près de Vé­
rone et de Reggio d’E­
milie ont fait quatre 
morts et 19 blessés.

En Allemagne de 
l’Ouest, 14 personnes 
ont été tuées et au 
moins 218 blessées au 
cours des dernières 48 
heures dans les ac­
cidents de la cir­
culation dus au mau­
vais temps. Onze per­
sonnes sont mortes 
dans quatre collisions 
on chaîne impliquant 
155 véhicules près de 
Bonn. Une cinquième 
collision vendredi en­
tre 90 voitures près de 
Neuss a fait deux 
morts. Les eaux du 
Main et du Danube 
étaient prises par les 
glaces.

En Grande-Bre­
tagne, le gel et le 
brouillard ont rendu la 
circulation dangereuse 
et dans la région de 
Manchester la vitesse 
a été limitée à 35 km / 
h.

INVITATION
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CLUB DE TRAFFIC 
DE QUEBEC INC. 
CONFERENCIER

Uban
L’armée se déploie 
enfin vers le sud

Les membres de l'armée libanaise ont été accueillis, hier, en véritables libérateurs quand Ils 
se sont déployés sur un tronçon de la route menant vers le sud du pays à partir de Beyrouth. 
Un vieillard tait ici la bise à un militaire circulant en blindé dans un village côtier.

Nouvelle-Calédonie

Paris appelle au calme 
et envoie des renforts

Henorabla Benoit BotKhard 
Ministre d'Etat (Transport))
Philosophie du Gouverne­

ment en maliere de trans­
ports
ENDROIT: Salle de bal Au­
berge des Gouverneurs, 
cenire-ville
DATE; Le mercredi 16 jan­
vier 1985 a 18hOO 
CDUT; 25.00$ le couvert 
RESERVATION: 872-9300

b PARIS (AFP) — Le premier ministre fran­
çais Laurent Fabius a appelé, hier, la population 
de Nouvelle-Calédonie à “refuser le cycle in­
fernal de la violence” et annoncé l’envoi im­
médiat d’un millier d’hommes en renfort pour 
assurer l’ordre, dans ce territoire français du 
Pacifique-Sud, soumis à l’état d’urgence, après 
les émeutes de ces dernières 24 heures.

Dans une brève déclaration à la presse. M. 
Fabius qui venait de s’entretenir avec les mi­
nistres de la Défense Charles Hemu et de l’in- 
téneur Pierre Joxe, a indiqué qu’après "les évé­
nements graves qui viennent de se produire, la 
tâche du gouvernement est de veiller au ré­
tablissement de l’ordre public’’.

“La tâche de la population de Nouvelle-Ca­
lédonie est de comprendre qu’on ne gagne nen 
au cycle infernal de la violence, a ajouté M 
Fabius. Je demande à chacun, en Nouvelle- 
Calédonie et en métropole, de faire en sorte que 
la raison puisse l’emporter”

Le premier ministre a souhaité que le dialogue 
puisse se poursuivre sur la base du plan présenté 
lundi par M. Edgard Pisani, délégué du gou­
vernement dans l’archipel, qui prévoit un ré­
férendum d’autodétermination des Néo-Ca­
lédoniens en juillet sur la base de deux questions: 
le maintien du statut actuel d’autonomie ou 
l’indépendance associée étroitement à la France.

Après les affrontements qui, depuis vendredi 
soir à Nouméa, principale ville de l’archipel, se 
sont soldés officiellement par 33 blessés - dont 29 
parmi les forces de l’ordre - et 48 interpellations, 
M. Pisani a décrété hier l’état d’urgence dans cet 
archipel, situé à quelque 20,000 km de la mé­
tropole.

Un couvTe-feu de 19h00 à OhOO locales a ainsi 
été instauré, qui était totalement respecté hier 
soir dans l’ensemble de l’archipel.

Deux extrêmes
La France est désormais confrontée aux dé­

bordements de deux extrêmes. D’un côté, les 
"ultras" caldoches, d’origine européenne, auteurs 
des émeutes de Noumea; durant seize heures, 
dans la nuit de vendredi à samedi, ils ont harcelé 
les forces de l’ordre, pillant et brûlant des mai­
sons, à la suite de la mort d’un jeune broussard 
caldoche, Yves Tuai, 17 ans, tué par balle près de 
Thio, à une centaine de kilomètres au nord-ouest
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Lots bonis de SUPER LOTO:
Tirage de 500 autos le 27 janvier

de Noumea. Une douzaine de mélanésiens in­
dépendantistes ont été interpellés dans le cadre 
de l’enquête sur ce meurtre.

De l’autre, les extrtoistes mélanésiens, aile 
dure du Front de libération nationale kanak 
socialiste (FLNKS), après la mort, vendredi soir, 
de leur chef Eloi Machoro et de son bras droit 
Mtircel Nonaro, tués au cours d’une fusillade par 
les gendarmes mobiles, près de la FOA, sur la 
côte ouest.

Face à ces extrêmes, les modérés des deux 
camps semblent ne pas vouloir jeter de l’huile sur 
le feu. Le président du FLNKS Jean-Marie Tji- 
baou a. dès l’annonce de la mort de M. Machoro, 
demandé aux indépendantistes de son mou­
vement de n’entreprendre aucune action, tout en 
restant mobilisés. M Tjibaou a toutefois déclaré 
que le plan Pisani était désormais caduc et exige 
“la restitution pure et simple de la souveraineté 
kanake sur l’archipel".

De son côté, le président élu du gouvernement 
territorial Dick Ukeiwe, dont le parti néo-gaul­
liste RPCR, anti-indépendantiste, n’a pas par­
ticipé aux émeutes de la nuit, a lancé à tous un 
appel "au sang-froid et à la détermination”, 
demandant à la population de respecter l’état 
d’urgence.

Reste à savoir si MM. Tjibaou et Ukeiwe ont 
les moyens de calmer les esprits chez les ex­
trémistes de leur propre camp ou si les forces de 
l’ordre, dont les effectifs se monteront à quelque 
3,300 hommes, après l’envoi des renforts an­
noncés (qui pourraient être aidés le cas échéant 
par les 3.0(X) militaires français stationnés en 
permanence dans l’archipel) auront à intervenir 
dans de nouveaux affrontements, pour tenter 
d’éviter qu’ils débouchent sur une véritable guer­
re civile.

Margaret pourra 
quitter l’hôpital

b LONDRES (Reuter) — La princesse Mar­
garet, soeur cadette de la reine Elizabeth d’An­
gleterre, va quitter dans un ou deux jours l’hô­
pital Brompton de Londres où elle a subi une 
opération à un poumon, a annoncé son porte- 
parole.

l-a princesse, âgée de 54 ans, se remet ra­
pidement. après l’ablation d’une partie d'un pou­
mon pratiquée dimanche dernier. Aucune ma­
lignité n’a été décelée mais les médecins auraient 
ordonné à Margaret de renoncer à ses trois 
paquets de cigarettes quotidien.

4 BEYROUTH (D’après AFP) — Pour la 
preniière fols depuis 1978, rannée tibanaisc s’est 
déployée hier sur un troo^ de la route menant 
au sud du pays entre Beyrouth et les avant- 
postes israéliens sur le fleuve AwaB, à une 
quarantaine de km de la capitale, a constaté sur 
place le correspondant de TAFP.

L’unité la plus avancée de la troupe s’est ainsi 
installée en fin d’après-midi hier à environ 2 km 
des premières lignes israéiennes dans le village 
chrétien de Rmaile, hors de vue toutefois des 
forces israéliennes.

A Beyrouth-Ouest, un double attentat â l’ex­
plosif a fait 3 morts et 36 blessés, ce qui porté à 9 
morts et 67 blessés le nombre total des victimes 
de la vague d’attentats qui déferle depuis quatre 
jours sur la zone â majorité musulmane de la 
capitale.

Par ailleurs, une explosion s’est produite en 
soirée à Beyrouth-Ouest, dans le secteur de 
Hamra Selon un premier bilan, il y aurait au 
moins sept blessée, et les dégâts matériels se­
raient importants.

Sur la route du sud, véritable cordon ombilical 
pour la région méridionale du pays, et dans 
l’Iklim El Kharroub qui surplomte cette route, 
l’armée a établi, au fur et à mesure de son 
avance, des postes fixes. Elle avait été précédée il 
y a quelques jours dans ce secteur par un 
détachement de la police. Ces forces ont pour 
mission de rétablir la sécurité dans cette région 
où des combats opposent depuis deux ans les 
milices chrétiennes et druzes.

Le déploiement de l’armée a été précédé du 
retrait des milices avec leur armement lourd

Objectif
Cette avancée de l’armée jusqu’à l’Awali cons­

titue un des objectifs du gouvernement et de la 
Syrie. Il n’a eu lieu qu’après plusieurs mois de 
difficiles tractations entre les Afférentes milices 
et l’Etat Avec cette opération, le gouvernement 
de Beyrouth entend avant tout remplir le vide

laissé par l’armée israélienne en cas de retrait 
unilatéral du Liban-Sud

L’armée devra ensuite se déployer dans un 
délai d’une semaine sur la route côtière menant 
au Liban-Nord entre Beyrouth et Tripoli, où 
l’armée est déjà présente depuis un mois, et 
rouvrir la route internationale BejTouth-Damas, 
a annoncé hier le premier ministre, M. Rachid 
Karame, après la réunion du conseil des mi­
nistres.

Par ailleurs, le gouvernement libanais, réuni en 
séance extraordnaire, a examiné les moyens 
susceptibles d’enrayer la ense économique et 
financière grave que connaît le pays.

Au cours de ce conseil, le président Amine 
Gemayel a brossé un sombre tableau de la 
situation au Liban, soulignant les dangers qui 
menacent le pays sur le plan financier et l’in­
sécurité croissante 11 s’est inquiété de la vague 
d’enlèvements de Aplomates qui nuit à la ré­
putation du Liban dans le monde.
Nominations

M. Karame n’a annoncé aucune mesure conc­
rète pour enrayer la crise économique, mais a 
indiqué que son gouvernement avait décidé à 
cette fin d’intensifier son action, en coordination 
avec les Avers organismes économiques publics 
et privés.

Le gouvernement a priKédé à une série de 
nomination de hauts fonctionnaires, dont un 
nouveau gouverneur de la “Banque du Liban” 
(banque centrale). Mais cette mesure, aux yeux 
des observateurs, ne pourra constituer une so­
lution à la crise économique libanaise.

Cette dernière se traduit par une forte aug­
mentation de l’endettement de l’Etat, qui a at­
teint 30 milliards de livres (environ trois milliards 
de dollars) en 1984 (hausse de 50 p.c.) en raison 
de l’amenuisement considérable de ses revenus.

Cette situation s’est traduite par un déficit 
budgétaire de l’ordre de 10 milliards de livres et 
une forte réduction des réserves en devises étran­
gères de la banque centreüe.

Plusieurs enquêtes sur 
l’incendie du Pershing

b HEILBRONN, (d’après AFP) — Deux 
commissions américaines sont arrivées hier en 
RFA pour enquêter sur l’incenAe d’une fusée 
Pershing-2, vendredi, sur la base de Waldheide, 
près de Heilbronn (sud-ouest de la RFA), qui a 
fait trois morts et 16 blessés parmi les soldats 
américains a annoncé hier un communiqué de 
l’armée américaine.

L'une des équipes vient du centre de sécurité 
de l’armée américaine à Fort Rucker (Alabama), 
la seconde, qui comprend 15 experts, est Arigée 
par le général BunyarA responsable du comman­
dement des missiles. Leurs travaux s’ajouteront à 
l’enquête Arigée par le général Raymond Had­
dock, commandant de la 56e brigade d’artillerie 
équipée de Pershing.

Parmi les 16 blessés, trois étaient encore hier 
dans un état critique, ajoute le communiqué 
américain qui précise que les trois soldats tués 
dans l’accident se trouvaient à quelques dizaines 
de centimètres du moteur de Pershing qui a 
brûlé.

L’accident s’était produit vendredi après-midi 
lors d’un exercice de routine, sous une tente 
d’entrepôt. Le carburant solide de la fusée a 
brusquement pris feu. brûlant complètement le 
transporteur de l'engin ainsi que son premier 
étage.
Déploiement

La base de Waldheide est l’un des trois sites 
dans le sud de la RFA où sont déployés les 
Pershing-2 pour l’OTAN. Quarante-cinq fusées, 
sur les 100 prévues, ont déjà été déployées en 
RFA depuis la fin 1983. Selon des sources mi­
litaires ouest-allemandes, le déploiement s’ef­
fectue à un rythme plus rapide que prévu ini­
tialement.

Le Pcrshing-2, long de 10 mètres et pesant 
environ sept tonnes, est une fusée à carburant 
solide de deux étages. Dotée d’une ogive nu­
cléaire unique de 250 kilotonnes et d'une portée 
de 1.800 km. elle est capable d’atteindre l’URSS 
en moins de 10 minutes. Selon des sources 
informées. les cheu-ges nucléaires sont, en temps

normal, stockées séparément des fusées à quel­
ques dizaines de kilomètres. Les autorités amé­
ricaines ont affirmé vendredi soir qu’à aucun 
moment il n’y avait eu danger pour la population 
civile.

L’incendie de Waldheide survient trois mois 
après une polémique sur la capacité opé­
rationnelle des Pershing-2. Les médias ouest- 
allemands avaient alors largement insistés sur le 
taux important d’échecs lors des essais de la 
fusée. Selon des données officielles américaines 
citées pair la presse, six tests sur 21, effectués 
entre juillet 1982 et septembre 1984, avaient 
échoué: par deux fois le moteur avait explosé, 
trois fusées avaient manqué leur cible et une 
autre n’avait pas décollé.

Une bien triste 
histoire d’amour

b LOS ANGELES (AFP) — Un citoyen ira­
nien a provoqué la mort de sa jeune épouse en 
tentant de la faire pénétrer aux Etats-Unis ca­
chée dans une malle et s’est suicidé lorsqu’il a 
découvert le corps sans vie dans son bagage.

Constatant à l’ainvée à Los Angeles que Ka- 
taun Safaie. 20 ans. avait péri étouffée, son mari. 
Mahmoud Ayasi, 31 ans. a refermé la malle et l’a 
abandonnée sur le carrousel de livraison des 
bagages.

Il a ensuite regagné son domicile de Sa­
cramento (Californie) et s’est tiré une balle dans 
la tête.

Les policiers qui ont reconstitué l’histoire ont 
indiqué que le jeune homme qui vivait ré­
gulièrement aux Etats-Unis depuis plusieurs an­
nées, s’était rendu en Iran pour des vacances. Il y 
avait rencontré sa future épouse et tous deux 
avaient décidé de s’installer aux Etats-Unis.

Ne pouvant obtenir rapidement de visa pour la 
jeune femme, son époux avait décidé de la faire 
passer clandestinement aux Etats-Unis. Le ma 
riage avait eu lieu il y a trois semaines.
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AVIS DE CONVOCATION
Avis est par les présentes 
donné que I assemble© gé­
nérale annuelle des mem­
bres de la

CAISSE POPULAIRE 
DE COURVILLE

se tiendra le 28 janvier 1985, à 20 00 
heures, à la salle de l’école ‘'Beausoleil’ . 
au 6 C rue Vachon à Beauport 
Veuillez noter que, lors des élections, une 
candidature ne pourra être proposée a 
l'assemblée que si un préavis signe par 
un membre et contresigne par le candidat 
en a ete donne dans les delais et selon les 
regies affichées à la Caisse 
Tous les membres sont cordialement invi­
tes a participer a I assemble©
Beauport le 12 janvier 1985

Fernand Latouche 
Secrétaire

PROFILS DE RÉUSSITES
Réal
Barnabé

UNE ÉMISSION DE TÉLÉVISION
consacrée à la découverte de l'esprit d*initiative, la productivité et la 

croissance économique de notre milieu

CANAL 26
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Pakistan: des élection le 25 
février, mais sans l’opposition

# ISLAMABAD (AFP) — U gé­
néral Mohammad Zia (J1 Haq a 
annoncé samedi des élections na­
tionales pour le 25 février prochain 
auxquelles Popposition n’aura pas le 
droit de participer.

Les premières législatives au Pa­
kistan depuis le coup d'Etat mi­
litaire de juillet 1977 devront uni­
quement établir un système de gou­
vernement islamique, a annoncé le 
chef de l’Etat dans une allocution 
radio-télévisée. Elles seront suivies, 
le 28 févner, par l'élection des qua­
tre assemblées provinciales, puis du 
Sénat dans le courant du mois de 
mars.

Le général Zia, investi d’un man­
dat présidentiel de cinq ans par le 
référendum du 19 décembre, a exclu 
tous les partis politiques de ces 
consultations, qui se dérouleront 
sous la loi martiale en vigueur de­
puis l’avènement du régime .mi­
litaire.

Les membres du Parti du peuple 
pakistanais, le pnncipal parti d’op­
position, fondé par le premier mi­
nistre Zulfikar AJi Bhutto, renversé 
en 1977 et pendu en 1979, ne pour­
ront se présenter à titre individuel

sans l’accord personnel du général 
Zia.

En outre le chef de l’Etat, revêtu 
de son uniforme de chef d’éut- 
major de l’armée de terre, a précisé 
qu’il serait impossible de partager le 
pouvoir entre l'armée et les élus si 
la composition du Parlement ne re­
flétait pas l’idéologie islamique du 
Pakistan.

R9j0t
L’opposition a aussitôt rejeté ce 

projet électoral.
“Ce n’est pas un programme pour 

le rétablissement de la démocratie, 
mais pour le maintien de la dic­
tature”. a déclaré le principal res­
ponsable du PPP, M. Ghulam Mus­
tafa Jatoi.

Le président du Mouvement pour 
I.Î restauration de la démocratie 
(.MRD), qui regroupe douze partis 
d’opposition, a quaJufié ce scrutin 
de sélection et non pas d’élection. 
Le peuple a été pnvé de son droit de 
suffrage, a ajouté M. Khwaja Khat- 
ruddin.

Quelques heures auparavant, la 
police de Lahore avait interpellé 15

dirigeants et 50 militants du .MRD 
qui tentaient d’organiser une réu­
nion interdite dans le centre de la 
ville, bouclé par les forces de l’ordre. 
La plupart ont été relAchés dans la 
soii^, selon les autontés locales.

Comme pour le référendum, la 
campagne pour les élections des 25 
et 28 févner se déroulera sous le 
contrôle de l’armée, a précisé le 
général Zia

Les réunions publiques et les dé­
filés seront interdits. Les candidats 
seront seulement autorisés à tenir 
des réunions pnvées et à faire du 
porte-à-porte. La population, a 
averti le général Zia, “ura le devoir 
d’interdire aux éléments per­
turbateurs, aux trafiquants, aux 
ivrognes et aux joueurs de solliciter 
ses suffrages.”

Le programme du général Zia ne 
laisse pratiquement aucune chance 
à la classe politique traditionnelle 
de revenir aux affaires.

Assemblé» dodle

“Ceux qui forgent des alliances 
politiques négatives pour leur pro­

pre intérêt ne peuvent en aucune 
manière vouloir le bien de la na­
tion”, a-t-il lancé à l’intention des 
membres du .MRD partisans d’un 
rétabhssement de la constitution 
parlementaire de 1973.

Le général Zia, qui n’a fourni 
aucune indication sur une éven­
tuelle levée de la loi martiale, s’est 
contenté d’indiquer qu'il an­
noncerait les modalités du transfert 
du pouvoir aux représentants du 
peuple après la première session des 
assemblées, le 23 mars, jour de la 
fête nationale.

Le régime militaire semble avoir 
pris toutes les précautions légales et 
administratives pour empêcher l’op­
position de déjouer son programme 
visant à l’élection d’une assemblée 
docile dont l’étendue des pouvoirs 
n’a toujours pas été précisée.

Toutefois, estune-t-on à Is­
lamabad, il peut être assuré de la 
participation de candidats re- 
présenUnts l’ensemble des féo­
dalités civiles et reügieuses du pays, 
auxquels s’ajouteront bon nombre 
de politiciens déchus qui ont depuis 
quelques semaines abandonné l’at­
titude de confrontation du MRD.

Première visite en Chine depuis 
35 ans du pius haut militaire US
^ PEKIN (AFP) — La première journée de la 

visite officielle en Chine du chef des forces 
années américaines, le général John Vessey, s’est 
achevée hier soir à Pékin par un banquet présidé 
par son homologue chinois, le général Yang 
DezhL en présence d’une centaine de hauts 
dirigeants militaires des deux pays.

Le général Vessey, chef d’état-major in­
terarmes, le plus haut dirigeant militaire amé­
ricain à se rendre en Chine depuis 35 ans, était 
arrivé dans la matinée dans la capitale chinoise 
pour une visite officielle de huit jours en Chine.

Dans l’après-midi, le général Vessey a eu une 
première série d’entretiens avec le général Yang 
au Palais du peuple, siège de l’Assemblée na­
tionale populaire (ANP, Parlement chinois) avec 
notamment la participation de l’amiral William 
Crowe, commandant de la flotte américaine du

Pacifique, et du général Zhang Zhen, comman­
dant adjoint de l’état-major de l’Armée populaire 
de libération (APL).

De source militaire améncaine à Pékin, on a 
indiqué hier que le général Vessey devrait no­
tamment aborder avec les dirigeants militaires 
chinois la question du mouillage de courtoisie 
dans des ports chinois de navires de guerre 
américains.

Au cours du banquet, relevant implicitement 
que la question des ventes d’armes américaines à 
Taïwan constituait un obstacle au dé­
veloppement des relations bilatérales, le général 
Yang a indiqué qu’il a été prouvé que de bonnes 
relations entre Pékin et Washinpon et leurs 
armées contribueraient à la paix et à la stabilité 
en Asie et dans le monde.

REUTER

Le chef des forces armées américaines, le gértéral John Vessey, a passé en revue hier une 
garde d’honneur à son arrivée à Pékin. Il est ici accompagné de son homologue chinois, le 
général Yang Dezhi. Le militaire américain effectue une visite d'une semaine en Chine.

Cuba: tournée de deux 
membres du Congrès US

Paix et stabilité
De son côté, le général Vessey a estimé que le 

renforcement continu des relations entre les 
deux années est dans l’intérêt des deux pays et 
bénéfique pour la paix et la stabilité dans la 
région et à travers le monde.

Le général Vessey devait rencontrer au­
jourd’hui le ministre chinois de la Défense, le 
général Zhang Aiping et, a-t-on indiqué de sour­
ce diplomatique américaine, participera à plu­
sieurs entretiens de travail.

Demain matin, a-t-on ajouté de même source, 
le général Vessey fera un discours devant l’a­
cadémie militaire de Chine puis sera ensuite reçu 
par un haut dirigeant chinois qui. a-t-on appris de 
bonne source, devrait être le premier ministre 
Zhao Ziyang.

Avant le départ pour la Chine du général 
Vessey qui doit se rendre dans plusieurs bases de 
l’APL, le Pentagone avait indiqué qu’il ne dis­
cuterait pas de ventes d’armes. On avait toutefois 
souligné que cette visite ouvrirait la voie à celles 
que doivent effectuer aux Etats-Unis en 1985 le 
général Yang et le commandant de la flotte 
chinoise, l’amiral Liu Huaqing.
Matériel américain

Par ailleurs, la Chine a récemment conclu avec 
les Etats-Unis un important accord portant sur la 
fourniture par Washington de matériel militaire 
destiné à moderniser la marine de guerre chi­
noise, rapportait hier le "Washington Post”, ci­
tant des fonctionnaires américains.

Selon le journal, trois destroyers américains 
vont d’autre part effectuer une visite de cour­
toisie à Shanghai en avril.

Un porte-parole du Pentagone a refusé de 
confirmer ou de démentir les informations du 
“Washington Post”, selon lesquelles des res­
ponsables de la marine chinoise qui se sont 
rendus en octobre aux Etats-Unis auraient décidé 
d’acheter des sonars, des torpilles, des turbines à 
gaz et des canons de navire Gatling.

Un porte-parole de l’ambassade de Chine à 
Washington a déclaré que la délégation chinoise 
s’était rendue aux Etats-Unis en simple mission 
d’information et non d’achat. Il n’a pas confirmé 
l’accord sur la visite de destroyers américains à 
Shanghai.

D’autre peut, les fonctionnaires américains ont 
indiqué au “Washington Post” que l’URSS avait 
régulièrement renforcé son potentiel militaire en 
Extrême-Orient et avait stationné des chasseurs 
Mig 23 dans la base de Camranh, au sud du 
Vietnam. L’Union soviétique a également basé au 
Vietnam des bombardiers de type Bear et Badger 
(dans la terminologie de l’OTAN), ont-ils ajouté.

Aspirine: mise en garde
g WASHI.\’GTON (AP) — Une étude a montré que Taspirine peut 

provoquer le syndrome de Reye, maladie infantile souvent mortelle, 
lorsqu’elle est administrée à des enfants ou des adolescents atteints 
d’une Infectioo virale comme une grippe ou la varicelle, et l’industrie 
pharmaceutique en avertira le pubhc sur les étiquettes, confirme-t-on 
à TAdministration de l’alimentation et des médicaments.

L’étude effectuée par l’Académie nationale des sciences, sans être 
concluante, trouve “un ensemble d’indices scientifiques qui suggère 
un lien” entre l’aspinne et le syndrome de Reye quand elle est prise 
par des enfants atteints de la gnppe ou de la varicelle.

Le syndrome de Reye est une maladie heureusement rare mais très 
dangereuse qui peut survenir chez les enfants ou les adolescents à la 
suite d’une infection virale.

Bébé Cotton a quitté l’hôpital
g LONDRES (AFP) — “Bébé Cotton”, Penfant qu’une mère de 

substitution voulait vendre à un couple stérile, a quitté l’hôpital de 
Barnet (nord de Londres) pour une destination inconnue, a confirmé 
hier un porte-parole de l’établissemenL 

Le premier bébé commercial bntannique est actuellement sous la 
responsabilité de la Haute cour de justice, qui l’a placé sous tutelle 
judiciaire.

La Haute cour doit annoncer demain lors d’une audience publique 
sa décision quant au statut légal de la petite fille, née il y a huit jours. 
La mère. Mme Kim Cotton. 28 ans. inséminée aitificiellement avec le 
sperme d’un Améncain, entendait vendre l’enfant à ce dernier.

Explosion due au gaz
g VARSOVIE (AFP) — Une explosion due au gaz a fait hier six 

morts et trente blessés dans un immeuble d’habitation de Falencia 
(banlieue est de Varsovie), a annoncé l’agence PAP.

Les causes de l’explosion, survenue en fin de matinée, sont 
inconnues.

Les secours se poursuivaient hier, a précisé PAP

Des loups attaquent un village
g LE CAIRE (AFP) — Une horde de loups s’est attaquée en plein 

jour à un village d’Edfou (780 km ausud du Caire), blessant 22 
personnes dont 18 femmes et enfants, a annoncé hier le quotidien 
cairote “Al Ahram”.

Les blessés, dont plusieurs dans un état grave, ont été hospitalisés 
d urgence et vaccinés contre la rage. Une équipe de policiers 
spécialement entraînée a organisé une battue pour éliminer les loups 
et les renards qui, selon le journal, se cachent dans les plantations de 
canne à sucre.

Un test sanguin pourra 
détecter les porteurs de SIDA

g WASHINGTON (AFP) — Un test sanguin capable de détecter 
le virus responsable du syndrome immuno-déficitaire (SIDA), sera 
pratiqué très prochainement aux Etats-Unis, selon des sources 
gouvernementales et médicales.

Une équipe de chercheurs a déclaré au journal de l’Association 
médicale américaine, daté de vendredi, que le test était “parfaitement 
efficace” pour déterminer les porteurs du SIDA.

Jeudi, Mme Margaret Heckler, secrétaire à la Santé, avait annoncé 
que le test serait “largement disponible” très prochainement dans les 
centres de collecte du sang ainsi que dans les cliniques et dans les 
cabinets médicaux dans tout le pays.

Par ailleurs, les centres d’Atlanta (Géorgie) pour le contrôle des 
maladies ont indiqué que les donneurs de sang sur l’ensemble du 
territoire seront prévenus qu’ils subiront un test de recherche du 
SIDA.

Concours de beauté
g LONDRES (Reuter) — Au nom de l’égalité des sexes, le 

responsable des programmes de la télévision nationale britannique 
BBC a Interdit vendredi soir la couverture de l’élection de IVliss 
Grande-Bretagne.

Il a qualifié les concours de beauté d’“anachronisme inacceptable à 
la limite de l’offense, à une époque d’égalité”.

Ceux qui ne partagent pas son avis pourront se consoler en 
regardant l’élection de Miss Monde, dont le reportage est assuré par 
une chaîne commerciale.

Ouverture des frontières
g YANNINA (Grèce) (AFP) — La Grèce et l’Albanie ont of­

ficiellement ouvert leurs frontières hier, au cours de l’inauguration 
du poste frontalier de Kakavia (nord-ouest de la Grèce) en présence 
du ministre suppléant grec aux Affaires étrangères, M. Carolos 
Papoulias et du secrétaire d’Etat albanais aux Affaires étrangères, M. 
Mohammed KaplanL

Cette cérémonie a mis officiellement un terme à une hostilité qui 
remontait à la Deuxième Guerre mondiale. Les deux pays n’avaient 
établi de relations diplomatiques qu’en 1971.

On ignore si l’ouverture permettra aux populations de rendre visite 
à leurs parents, nombreux de part et d’autre de la frontière. Cette 
inauguration a comme principal objectif de faciliter les échanges 
commerciaux et culturels qui se sont accrus ces dernières années.

g LA HAVANE (AFP) — Deux membres du 
Congrès américain, accompagnés d’une dizaine 
d'hommes d’affaires, effectuent actuellement 
une visite à Cuba, a-t-on appris hier à La Havane 
de source autorisé.

MM. William Alexander (démocrate-Arkansas) 
et James Leach (républicain-Iowa), en visite 
privée, vont mettre à profit leur séjour pour des 
discussions avec les autoritsé cubaines sur des 
sujets d’intérêt commun, et devraient rencontrer 
le président Fidel Castro et le vice-président 
Carlos Rafael Rodriguez, a-t-on précisé de même 
source.

Le numéro un cubain est actuellement à Ma­
nagua pour les cérémonies d’investiture du pré­
sident Daniel Ortega.

Cette visite intervient après la signature en 
décembre dernier d’un accord entre Washington 
et La Havane sur les problèmes de migration.

Les deux membres du Congrès qui sont ac­
compagnés par deux biologistes, spécialistes des 
problèmes de la mer, devraient notamment dis­
cuter avec les Cubains de la possibilité d’une 
coopération dans le domaine de la pollution 
maritime.

Commerce

Mais les discussions, comme en témoigne la 
présence dans la délégation américaine d’hom­
mes d’affaires qui voyagent en tant que conseil­
lers des deux membres du Congrès, pourraient 
porter aussi sur les problèmes commerciaux, 
estime-t-on.

Des entretiens sont d’ailleurs prévus avec les 
ministres cubains du Commerce exténeur, de la 
Pêche et de l’Agriculture.

Les relations commerciales entre Washington 
et La Havane sont pratiquement inexistantes 
depuis l’instauration du blocus économique de 
Cuba par le président Kennedy en 1%2.

M. William Alexander avait déjà effectué une 
visite à La Havane en août dernier, en compagnie 
du représentant démocrate du "rexas, Mickey 
Leland. Ils avaient eu alors un entretien avec le 
président Fidel Castro.

La délégation américaine doit séjourner à Cu­
ba jusqu’à mercredi prochain.
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Simultanément avec le DEC, il est pos­
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tions, le Baccalauréat international 
(B.l.)

• Un passeport pour l'admission dans 
plus de 700 universités de 55 pays

• Une formation intellectuelle a la 
mesure des défis de demain.
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le B.l.
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Après 14 ans d’âpres discussions
Le sort du “tas de terre à Racine”
^ Après quatorze années, ponc­

tuées d’une poursuite en justice et 
de longues négociations, le sort du 
“tas de terre à Racine” qui sur­
plombe la maison des Jésuites, à 
SUlery, est enfin pratiquement ré- 
gié.

Un an après les dégâts, environ, 
le ministère de la Justice du Qué­
bec voulut prendre une injonction 
contre le promoteur, en vertu de la 
loi sur les biens culturels qui pro­
tège les bâtiments historiques et

leur arrondissement, pour l’obliger 
à enlever ce tas de terre et â 
remettre les lieux dans leur état 
d'ongine.

Le retard à engager les pour­
suites, puis le cadastrage du terrain

en 1974-75, suivi de la vente d’un 
terrain â un particuLer, à même le 
remplissage illégal, compbquèrent 
le dossier qui traîna au rythme 
d’une ou deux communications par 
an, entre les avocats des parties.

jusqu’à une reprise des né­
gociations il y a un an ou deux.

Les termes de l’entente prévoient 
que Sillery achètera 25 pour 100 du 
terrain, soit 40,000 pieds carrés, au 
pnx de HO.OOO et se fera céder

par Maria CAQUETTE

Le tas de terre qui se confond 
maintenant avec le reste du pay­
sage demeurera là... Plus de la moi­
tié sera transformé en parc, le reste 
pourra être construit II y a place 
pour SIX ou sept maisons sur ce 
terrain situé dans le parc Beauvoir, 
sur le chemin Saint-ûiuis

Il ne reste aux trois partenaires 
de l’accord, convenu il y a déjà 
quelque temps, qu’à signer le pro­
tocole d’entente qui officialisera 
leur accord verbal.

Toutes les parties impliquées, la 
ville de Sillery. le ministère des 
Affaires culturelles et la succession 
de l’homme d’affaires Paul Racine, 
se disent relativement satisfaites 
du règlement négocié.

Le maire Blais indiquait ainsi 
qu’il “achète la paix avec ce comp­
romis puisque le tas de terre ne 
sera pas enlevé”

Rappelons que cette histoire a 
commencé en 1971 alors que l'hom­
me d’affaires Paul Racine, au­
jourd’hui décédé, faisait construire 
Place Laurier. La terre extraite du 
chantier était rejetée dans la fa­
laise de Sillery et tombait presque 
dans la cour de l’historique maison 
des Jésuites, située en contrebas 
sur le chemin du Foulon.
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Après 14 ans, le “tas de terre à Racine" surplombant la maison des 
Jésuites, à Sillery, se confond avec le reste du paysage. Fi-

Le Soleil. Jeon.Morie Vllleneuee

nalement, à la suite de l’accord intervenu entre les parties concer­
nées, le “tas de terre " ne sera pas enlevé.

Québec, Le Soleil, dimanche 13 janvier 1985

réglé
gratuitement par Hôtel Montcalm 
Inc. (propriété de la succession 
Paul Racine) envuon 45 pour 100 
du remplissage. Cet espace sera 
aménagé graduellement en parc, 
conformément au plan d'ur­
banisme adopté, il y a deux ans, par 
Sillery.

Le reste du "las de terre” de­
meurera au propnétaire, qui pour­
rait y construire six ou sept mai­
sons, estimait le maire de Sillery. 
Ce 30 pour 100 du terrain existait 
comme tel avant le remplissage, 
selon nos informations.

“Il y a beaucoup de choses po­
sitives dans ce règlement qui a reçu 
l’aval de la Commission des biens 
culturels”, commentait M. Jean- 
Guy Tessier, directeur général pour 
la région de Québec au ministère 
des Affaires culturelles.

M. Tessier citait la cession gra­
tuite de près de la moitié du ter­
rain, son aménagement en parc et, 
enfin, le fait que le ministère, dans 
le cadre de ce règlement, cède la 
maison des Jésuites (qu’il rénovera 
au coût de $250,000) à la mu­
nicipalité pour $1. Un escalier re­
liera la maison au parc qui la sur­
plombera.

M. Tessier rappelait encore que 
la maison des Jésuites est le deu­
xième site en importance au Qué­
bec, tout de suite après l’habitation 
de Champlain.

Le procureur de Hôtel Montcalm 
Inc., Me Michel Chabot, indiquait 
enfin que ce compromis ap­
paraissait “correct pour tout le 
monde, qu’il fallait régler au bout 
de toutes ces années et que chacun 
trouvait son intérêt là-dedans”.
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Une exposition unique

“Le grand héritage” attire 
plus de 55,000 visiteurs

Lt Soleil. Ron* Sl.pitrro

L’épée de cérémonie remise par le pape Innocent XI au roi Jean III 
SobieskI de Pologne en 1683, et qui fait partie des trésors polonais, a 
attiré plusieurs visiteurs.

4 Le succès remporté par Pex 
position “Le grand héritage” est 
impressionnant et le Musée du (^é- 
bec s’attend à accueillir aujourd’hui 
le 55,000e visiteur, pour la dernière 
journée de cet événement ex­
ceptionnel

par Pierre ASSELIN

Il ne vous reste donc plus que 
quelques heures pour contempler 
cette réunion unique des oeuvres 
clés du patrimoine québécois ainsi 
que les six pièces du trésor polonais, 
datant du XVIe et XVlle siècle, 
prêtées par ce pays. Hier, les ani­
mateurs du musée étaient encore 
frappés par la popularité de l’ex­
position. "L’hiver est généralement 
une saison tranquille pour le musée, 
explique Eric Dumas, animateur de­
puis quatre ans. Une journée de 900 
personnes le 30 décembre, c’était la 
première fois que je voyais ça ici. 
Nous avons reçu presque toutes les 
communautés religieuses. C’est très

gros comme événement, c’est la 
première fois qu’une rétrospective 
aussi importante de l’art sacré était 
présentée au Québec.”

Dimanche dernier, 1,200 per­
sonnes ont visité le musée, indique 
Michelle Pelletier, animatrice elle 
aussi. Autant de visiteurs devraient 
normalement venir aujourd’hui, 
pour la journée d’adieu, en quelque 
sorte.

5»elon le directeur adjoint. André 
Kaltenback, avec cette dernière 
journée, le total des visiteurs dé­
passera 55,000. Les deux catalogues 
publiés pour cette occasion ont 
remporté un succès sans précédent, 
ajoute-t-il. Trois cents exemplaires 
ont été vendus, ce qui ne s’était 
jamais vu compte tenu du fait qu’ils 
se vendaient plus de $80 la paire 
Outre le pape, le musée a reçu la 
visite du lieutenant-gouverneur du 
Québec et du gouverneur général 
du Canada, et même la conférence 
épiscopale du Québec avait inscrit 
une visite au musée à son horaire.
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’Nous avons dû refuser des grou­
pes organisés peirce que certaines 
journées étaient trop remplies. Cet­
te exposition nous aura permis de 
rejoindre des publics qui ne ve­
naient pas au musée, se réjouit M. 
Kaltenl^ck. Nous y avons acquis 
une meilleure notoriété et ça nous a 
confirmé dans l’idée qu’une ex­
position thématique (il y avait 16 
thèmes au grand héritage) est plus 
accessible, tant aux experts qu’aux 
profanes.”

Pour l’instant, le musée ne pré­
voit pas se lancer dans une autre 
aventure semblable très bientôt, 
d’autant plus que des travaux pa­
ralyseront la moitié des salles, entre 
les mois d’avril et dejanvier 1986.

Ce qu'il faut voir
Première condition pour profiter 

de cette dernière visite: utiliser à 
tout prix les services des ani­
mateurs sur place, faute de quoi

certains trésors demeureront des 
trésors... cachés.

Comment savoir, en effet, que le 
portrait de soeur Saint-Alphonse, 
par Antoine Plourde, est considéré 
comme le chef-d’œuvre des por­
traits canadiens au XI Xe siècle; que 
le mausolée reliquaire, datant de 
1728, est unique au Québec et tran­
che sur la qualité des œuvres de 
cette époque; que la chape de Jean 
ne Leber, brodée de fils d’argent, est 
l’une des pièces maîtresses au Ca­
nada, en broderie.

“L’art profane attire davantage, 
note encore Eric Dumas. Comme 
l’art contemporain, par exemple, ça 
pose des questions et les gens doi 
vent s’interroger. Mais dans l’art 
religieux, le contenu est tellement 
dense qu’il est difficile de passer 
par-dessus pour apprécier l’œuvre. 
Ils vont demander; c’est sainte qui? 
Notre travail à nous c’est de leur 
faire comprendre l’aspect sty­
listique, avec lequel ils sont moins 
familiers.”
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'P* P’OPO* à» l animateur Eric Dumas, avant la Ce bas-relief exécuté en Chine et prêté par une communauté religieuse, présente, dernière fournée del expos,bon Le grand héritage principal, les reproductions saisissantes de 21 cathédrales ■ P • e.
l* tOIOII. Ron* s* Riorrt

autour du personnage


